
La Loire comme vous ne l'avez jamais vue : sauvage, indomptée et nature 
pure 

Sans la pression du tourisme de masse, mais avec des routes sinueuses et de vastes 
panoramas. Un terrain de jeu pour les motards et les épicuriens, car on mange et on boit 
difficilement mieux qu’en France. Nous nous laissons guider par les caprices de la rivière 
pour découvrir un département aux multiples visages. 
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Une Loire méconnue 

Quand on parle de la Loire, on pense aux châteaux majestueux, jardins géométriques et vins 
blancs frais. Mais la région de la Loire, c’est bien plus que cela. Le département du même 
nom, au cœur de la région Auvergne-Rhône-Alpes, révèle une tout autre facette : celle d’une 
nature intacte où la Loire est encore sauvage et impétueuse, et où les routes serpentent à 
travers forêts et gorges. 

Un paradis encore peu connu des motards, loin des foules touristiques, mais avec des terrasses 
accueillantes, des villages pittoresques et des villes au charme discret. Une autre France, où la 
vie suit tranquillement son cours, comme hier et comme demain. 

Nous sommes chaleureusement accueillis au Domaine d’Aromm, à Ouches. Un domaine qui 
abrite aussi un centre équestre. Après un plongeon rafraîchissant dans la piscine extérieure, 
une table dressée nous attend dans la véranda. La promesse de deux jours parfaits dans un 
village à peine visible sur la carte, mais idéal pour explorer l’arrière-pays de Roanne, le 
Roannais. 

 

Routes des vins et villages de caractère 

Notre première journée nous emmène au nord du département, en suivant la route des vins de 
la Côte Roannaise, de Ambierle à Le Crozet. Ces deux villages ont tout le temps du monde et 
sont extrêmement photogéniques : l’un est perché sur une colline bordée de vignes, l’autre 
semble figé au Moyen Âge avec ses maisons à colombages et ses tours de fortification. 

À Charlieu, on visite l’abbaye romane des bénédictins. À Perreux, autre “Village de 
Caractère”, on cherche une terrasse pour étancher notre soif. Google nous guide vers la seule 
auberge du coin. 

Le soir à Ouches, nous dégustons un vin rouge local issu du gamay, aux accents proches du 
Beaujolais. La nuit tombée, la Loire coule quelque part dans l’obscurité, invisible mais bien 
présente. 

 

Sauvage Roannais et paysages spectaculaires 



Le lendemain, direction les Monts de la Madeleine, un contrefort du Massif central. Une 
boucle de plus de 150 km dans une nature pure : une rivière indomptée, un ruban d’asphalte 
sinueux et des points de vue impressionnants. 

Le Château de la Roche, situé aujourd’hui dans l’eau, fut sauvé de l’engloutissement par une 
campagne de financement participatif. Plus loin, nous atteignons le Pêt d’Âne, l’une des plus 
belles boucles de la Loire, avec un panorama saisissant. 

Puis viennent la priorale fortifiée de Pommiers, les forêts de la Montagne Roannaise et le 
calme absolu. Même trouver un café devient une aventure. 

 

Entre chaleur accablante et villages suspendus 

La chaleur devient écrasante. À Saint-Maurice-sur-Loire, vieux village de pierres, la vue est 
splendide et apaise la brûlure du soleil. Au Château de Saint-Marcel-de-Félines, situé sur le 
“Chemin des Pas Pressés”, on cherche l’ombre et un peu de répit. 

Plus loin, à Violay, nous trouvons refuge dans une simple brasserie. Le musée du chapeau à 
Chazelles-sur-Lyon devra attendre. Le Forez nous attend. 

 

Monts du Forez, nature et fromage 

La D1089 grimpe vers la Col de la Loge (1 253 m). De là-haut, l’air est plus frais. Nous 
goûtons une part de Fourme de Montbrison, cousine de la Fourme d’Ambert, dans une 
auberge montagnarde. 

Nous descendons à travers les paysages du Forez, découvrant des jasseries abandonnées. À 
Sauvain, un musée leur est dédié, mais une bière fraîche est plus tentante. 

À Montbrison, ville baignée par la Vizézy, un orage chasse la chaleur. Nous flânons dans les 
rues parfumées de pierre chaude et de bitume mouillé. Le soir, le dîner est une réussite, tout 
comme cette journée. 

 

Parc naturel du Pilat : nature sauvage et spiritualité 

Le lendemain, départ matinal pour le Pilat. La montée vers la Croix de l’Homme Mort donne 
le ton : pas de touristes, juste des paysages à couper le souffle. 

À Montarcher, village d’artistes, et surtout au Château d’Essalois et la passerelle de Grangent, 
les vues sur les gorges de la Loire sont spectaculaires. 

À Firminy, nous ratons malheureusement le site Le Corbusier. Trop de béton, trop de 
confusion. Retour à la nature. 



Le massif du Pilat déploie ses multiples visages : forêts, pâturages, roches, lumières 
changeantes. 

 

Final en beauté : cols, vins et sérénité 

Le col de la République, célèbre via le Tour de France, nous propulse vers Malleval, village 
perché aux vignes vertigineuses. La route redescend vers la vallée du Rhône, puis remonte par 
le Chemin des Vignes jusqu’à Sainte-Croix-en-Jarez, ancien monastère devenu village classé. 

Après un moment de paix entre ses murs, nous continuons vers le col de l’Œillon et enfin la 
Crête de la Perdrix, point culminant du Pilat (1 432 m). La Jasserie du Pilat nous accueille 
pour une pause bien méritée. 

 

Conclusion 

Une semaine ponctuée de villages photogéniques, de châteaux sauvés des eaux, de 
dégustations de vins et de routes époustouflantes. Le massif du Pilat incarne l’âme sauvage et 
authentique de ce département trop peu connu. Et quel plaisir à moto ! 

 

Souhaitez-vous que je vous propose un résumé ou une version plus courte pour un site web ou 
une brochure ? 

Vous avez dit : 

PEUX TU TRADUIRE LES RENSEIGNEMENTS PRATIQUES EN FIN D'ARTICLE 

ChatGPT a dit : 

Voici la traduction en français des renseignements pratiques figurant à la fin de l’article : 

 

Infos pratiques – Loire, France 

 Situation : centre-est de la France 
 Région : Auvergne-Rhône-Alpes 
 Départements limitrophes : Rhône, Isère, Ardèche, Haute-Loire, Puy-de-Dôme, 

Allier et Saône-et-Loire 
 Préfecture (chef-lieu) : Saint-Étienne 
 Sous-préfectures : Roanne et Montbrison 
 Distance depuis Utrecht : 

o 945 km jusqu’à Saint-Étienne 
o 900 km jusqu’à Roanne 

 Superficie : 4 781 km² (soit un dixième de la superficie des Pays-Bas) 



 Nombre d’habitants : 769 000 
 Point culminant : Pierre-sur-Haute (1 634 m) 
 Point le plus bas : Saint-Pierre-de-Bœuf (140 m) 

 

À voir / À faire 

 Villages pittoresques : Ambierle, Le Crozet, Charlieu, Perreux, Sainte-Croix-en-Jarez, 
Malleval 

 Nombreux espaces naturels préservés : méandre du Pêt d’Âne, monts du Forez et du 
Lyonnais, gorges de la Loire, parc naturel régional du Pilat 

 Châteaux remarquables : Château de la Roche, Saint-Marcel-de-Félines, Château 
d’Essalois 

 Dégustation : vins de la Loire, boules de pétanque de la fabrique OBUT, fromages 
(Fourme de Montbrison, etc.) 

 Incontournable : la Jasserie du Pilat 

 

Infos générales 

 Langue : français 
 Écriture : alphabet latin 
 Monnaie : euro (€) 
 Décalage horaire : aucun 

 

Climat 

Le département bénéficie d’un climat tempéré, avec cependant des variations marquées selon 
l’altitude : 

 Étés généralement chauds 
 Hivers plus froids en montagne, avec neige fréquente 

 

Hébergement 

Même si le tourisme de masse est limité, l’offre d’hébergements est variée et de bonne 
qualité. Voici quelques adresses recommandées : 

 Domaine d’Aromm – www.domainedaromm.fr 
 La Croix Saint Jean – www.lacroixsaintjean.com 
 Une Odeur de Tilleul – www.uneodeurdetilleul.fr 
 La Maison du Bachat – www.maisondubachat.jimdofree.com 



 

Route moto recommandée 

Roanne, sous-préfecture du nord du département, constitue le point de départ et d’arrivée d’un 
itinéraire de 550 km à travers la Loire. 
→ La route reprend les six étapes décrites dans l’article et peut être divisée en deux grandes 
boucles : 

 Jours 1 à 3 : partie ouest du département (du nord au sud) 
 Jours 4 à 6 : retour via la partie est jusqu’à Roanne 

Téléchargement disponible sur : www.motoplus.nl/motorroutes 

 

Contact 

 www.loiretourisme.com 
 www.france.fr 

 


